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278 LE NOUVEAU

Il appelle le maître du lieu et lui
montre le demi :

— Qu est-ce que tu nous donnes là

pour du vin
— Comment
— Bcgarde un peu
Le gaillard change subitement de

couleur et dit à ses deux clients :

— Je vais vous en chercher un autre,
mais vous ne direz rien

Les journaux ont relaté que le
Messager boiteux, en chair et en os, qui
parcourt le pays pour annoncer la
prochaine Fête des Vignerons, avait été

reçu au Palais fédéral par M. Petit-
pierre, président de la Confédération.
Notre sympathique ambassadeur veveysan

avait apporté une bouteille pour
trinquer à la santé de notre Premier
magistrat... 11 n'y a pas eu mèche, pas
moyen lie dénicher un verre dans tout
le Palais fédéral. Est-ce vrai N'est-ce
pas vrai Je vous la raconte connue je
1 ai lue. D'ici à la prochaine Fête, les
Chambres fédérales auront voté un
subside pour 1 achat d'un tire-bouchon et
de quelques verres. A moins que M.
Chaudet n'ait fait le nécessaire

Les 14 et 15 mai se tenait, à Cully. la
3"' Foire de Lavaux, grande manifestation

de bienfaisance en faveur de l'Hôpital

régional. La dernière datait de
1948. sauf erreur.

Les douze communes du district,
axant chacune leur banc, ont rivalisé
de zèle, d'ardeur et d ingéniosité pour
présenter leurs produits... et les vendre.
Toutes les sociétés chorales et
instrumentales du district prêtaient leur
concours.

Line vaste cantine avait été montée
sur la Place d'Armes. Pendant deux
jours, elle connut une animation
extraordinaire. De loin à la ronde, les gens

étaient accourus. Quand c est pour
1 Hôpital, on desserre plus facilement
les cordons de la bourse.

Cette foire était placée sous la
présidence d'honneur de M. le conseiller
fédéral Chaudet, venu de Berne tout
exprès. Une chaleureuse ovation lui fut
faite à son entrée dans la grande
cantine. En trois mots venus du cœur,
M. Chaudet dit tout le plaisir qu'il
avait de se retrouver dans son Lavaux,
au milieu des vignerons.

Le programme de la fête, dessiné

par Géa. représentait un vigneron sorti
depuis peu de l'Hôpital. Pied emmailloté,

tête bandée, pipe au bec et fleur
au chapeau, il ne sent plus son mal et
il retourne à sa vigne. Son pied malade
a des ailes, ses deux cannes ont des

ailes comme le caducée de Mercure, sa

botte et son fossoir en ont aussi. Sans

lâcher sa pipe, il lance aux passants :

< On ne risque plus rien, on a un
Hôpital. »

Mal.

Quel appétit

Dans le temps, on avait bon appétit.
Un vigneron disait à son domestique :

— Dépêchons-nous de faire les « dix-
heures ». afin qu'on ait le temps de dîner
avant daller à ce banquet
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